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(Convention nationale.] ARCHIVES PARLEMENTAIRES. (

La discussion (1) est interrompue par la lec-
fure d’une lettre de Fouguier, accusateur public
pres Je tribunal révolutionnaire, gui annonce que
Claviere, ci-devant ministre des contributions
publigues, gui devait étre juge ce matin. s’est
fait justice en se tuant lui-méme la nuit der-
niere.

La Convention ordonne l'insertion de cette
lettre aw - Bulletin . (2).
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